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Danemark



Introduction

Le Danemark  proprement dit se situe entre 540 et 580 de latitude nord et entre 80 et 150 de longitude est. Deux territoires autonomes font toutefois partie intégrante du royaume : les îles Féroé, en plein océan Atlantique, au nord de l’Écosse, et le Groenland (Grønland), la plus grande île du monde, le long de la côte est du continent nord-américain.
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	Danemark : drapeau. Danemark (1219 ?). Simple « croix scandinave d'argent sur champ de gueules », le Dannebrog est sans conteste le plus vieux drapeau du monde. même si l'on n'ajoute pas totalement foi à la légende qui affirme que, le 15 juin 1219, au plus dur de la bataille qu'il livrait aux païens d'Estonie, le roi Valdemar II vit une croix blanche apparaître dans le ciel embrasé.

	

Le pays est entouré d’espaces maritimes. Un pont relie la Fionie au Jutland depuis 1935, et deux autres ponts ont été construits : l’un sur le Grand Belt en 1998, entre la Fionie et la Seeland, et l’autre sur le Sund en 2000, entre Copenhague et Malmö (Suède). On peut désormais passer d’une extrémité du pays à l’autre sans emprunter une liaison maritime.

D’une superficie de 43 094 kilomètres carrés, le Danemark est le plus petit des pays nordiques, mais avec 5 427 459 habitants en 2006, c’est le pays le plus peuplé, après la Suède qui compte environ 9 millions d’habitants.

Sous le règne de Knud le Grand (1018-1035), l’un des derniers rois vikings, le royaume du Danemark englobait une bonne partie de l’Angleterre, la Norvège et les régions situées au sud de la Suède. Trois royaumes distincts, danois, norvégien et suédois, se sont ensuite constitués, et le pays s’est alors replié sur ses frontières naturelles, auxquelles s’ajoutaient les provinces suédoises. Du XIIe au XIVe siècle, le Danemark mena une coûteuse politique de conquête sur les rives de la Baltique, qui lui assura la possession éphémère de plusieurs territoires, entre autres l’actuelle Estonie. Pour faire face à ses dépenses, la couronne danoise mit en gage son territoire, qui passa petit à petit entre les mains de puissants comtes allemands, avant que Valdemar le Restaurateur (1340-1375) ne reconstitue le royaume. Grâce à une initiative danoise, les trois royaumes scandinaves se regroupèrent pendant la période de l’union de Kalmar (1397-1521) pour faire face au poids économique et politique de la Hanse. Las de la prééminence du Danemark, les Suédois se révoltèrent et finirent par s’émanciper totalement. Les siècles suivants virent les deux royaumes dano-norvégien et suédois s’affronter presque continuellement. La Suède s’imposa petit à petit militairement et devint même pendant un temps la première puissance scandinave. Elle finit par récupérer en 1648 les territoires que les Danois avaient conquis sur son sol.

D’autres amputations plus douloureuses encore attendaient le Danemark. Allié de Napoléon, on lui enleva la Norvège en 1814, pour la rattacher à la Suède du prince héréditaire Bernadotte. Cinquante ans plus tard, en 1864, c’étaient les riches duchés du Slesvig et du Holstein, envahis par les armées autrichiennes et prussiennes, qui échappaient à la couronne danoise.

En 1917, celle-ci vendait les îles Vierges aux États-Unis, perdant ainsi une autre partie de territoire. En 1920, à la suite d’un référendum, le Danemark récupéra tout de même la partie danophone du Slesvig, mais en 1944, l’Islande se déclarait république indépendante. Si les îles Féroé et le Groenland sont toujours rattachés au royaume du Danemark, ces deux territoires autonomes expriment parfois des velléités d’indépendance.

Après avoir connu une période difficile au cours des années 1990, l’économie danoise s’est remarquablement redressée depuis le début du nouveau millénaire. Le modèle de société danois – dont la « flexicurité », politique de l’emploi active et souple, est l’un des mots clés – est souvent cité en exemple. Ce succès s’explique en partie par le pragmatisme dont les responsables politiques ont su faire preuve, surtout après 1945. Les gouvernements successifs, souvent minoritaires, ont préféré pratiquer une politique favorable au consensus plutôt que de camper sur des positions idéologiques rigides. Véritable laboratoire social, le Danemark a su adapter son modèle de société aux exigences imposées par la mondialisation, mais l’État-providence reste une référence obligée, quelle que soit la composition du gouvernement.

Marc AUCHET


1. Espace et population

• De la Baltique à la mer du Nord

On ne peut comprendre le relief du Danemark sans évoquer l’énorme calotte de glace qui l’a recouvert aux temps quaternaires et dont le poids l’écrasait ; aussi le Nord, où la calotte était plus épaisse, une fois délivré de ce poids, s’est soulevé d’une douzaine de mètres depuis les derniers épisodes glaciaires (mer à Litorina). Le sol est entièrement composé des matériaux qu’y ont accumulés ces glaciers ; le sous-sol, formé de roches crétacées et tertiaires, disparaît complètement ; à Bornholm seulement, tout à fait à l’est, apparaissent les roches cristallines du socle fenno-scandien.

L’ossature du Jutland est constituée par un bourrelet, moraine terminale du glacier würmien, qui s’allonge au sud-ouest de la péninsule et forme un alignement de collines. À l’ouest de cette chaîne, les plaines sont faites de débris laissés par une glaciation antérieure (rissienne) et largement étalés. En arrière de la moraine würmienne, dans l’est du Jutland et les îles, on retrouve les traces des reculs successifs du glacier, argiles et sables, fragments de moraines terminales, rubans des os (eskers), buttes de drumlins. Le point culminant se trouve dans le Jutland : Ejer-Bavnehøj (172 m).

À l’ouest, la côte est basse, bordée de dunes et régularisée par les courants littoraux. Vers le nord, la mer pénètre très profondément dans les terres (Limfjord) et, de la mer du Nord au Kattegat, transforme en île l’extrémité de la péninsule. Sur la côte orientale du Jylland et dans les îles, les limites de la terre et de la mer se sont déplacées au cours du Quaternaire : le Jutland fut alors parfois soudé à la péninsule scandinave. Dans ces terrains tendres, l’érosion est rapide ; les contours récents des littoraux sont encore mal régularisés, échancrés de larges baies, de profonds golfes, et représentent 7 313 kilomètres de côtes, dix fois ce qui serait normal pour une masse compacte de même superficie. À ces rivages aboutissent des fleuves très courts et lents : le Gudenå (ou Gudenaa) dans le Jutland a 158 kilomètres de long.

Dans un pays ainsi baigné par les eaux, le climat est assez frais, soumis aux influences atlantiques, sensible aussi au voisinage de la Baltique. Bien que les températures moyennes mensuelles restent presque toujours supérieures à 0 0C, on observe une centaine de jours de gel et le thermomètre a pu descendre jusqu’à — 31 0C. En été, la moyenne mensuelle ne s’élève guère au-dessus de 16 0C et le climat, dans l’ensemble, reste très tempéré. Les précipitations sont modérées, autour de 600 à 700 millimètres par an, plus abondantes en été et en automne, insuffisantes parfois pour les céréales au printemps. Naturellement, elles diminuent, comme les caractères océaniques, du Jutland vers les îles.



Georges CHABOT


• Territoire et villes

La superficie du Danemark proprement dit est de 43 094 kilomètres carrés. Il convient toutefois d’ajouter à celle-ci les deux territoires autonomes qui sont rattachés au royaume : le Groenland (2 166 000 km2, dont 410 000 km2 libres de glace) et les îles Féroé (1 398 km2). Sa superficie fait du Danemark le plus petit des pays nordiques, loin derrière l’Islande (103 000 km2), la Norvège (323 759 km2), la Finlande (338 145 km2) ou la Suède (449 964 km2), mais sa densité de population est la plus élevée : 128 hab./km2.
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	Paysage des îles Féroé. La végétation des îles Féroé (Danemark) est basse, en raison des vents violents qui empêchent les arbres de croître. (Spumador/ Shutterstock)

	

La presqu’île du Jutland (Jylland) est la partie la plus étendue : 29 777 kilomètres carrés. Viennent ensuite les principales îles : Seeland (Sjælland, 7 450 km2), Fionie (Fyn, 3 485 km2), Lolland-Falster (1 795 km2), et Bornholm (588 km2).

La population a augmenté régulièrement depuis les années 1970. Elle était de 5 427 459 en 2006, répartie de la façon suivante :

Péninsule du Jutland : 2 504 036 – Seeland (où se trouve Copenhague) et îles avoisinantes : 2 289 321 – Fionie et îles avoisinantes : 348 584 – Lolland-Falster et îles avoisinantes : 179 534 – Bornholm et îles avoisinantes : 58 855 – îles Féroé : 48 000 et Groenland : 57 000.

La « région de la capitale » (Hovedstadsregionen), nouvelle subdivision administrative depuis le 1er janvier 2007, où habite plus d’un Danois sur trois, comptait 1 636 749 habitants en 2007, mais la ville proprement dite n’avait que 503 699 habitants. Les villes les plus importantes sont ensuite : Århus (plus grande ville du Jutland, 296 170 habitants à la même date), Odense (186 745 hab.) et Ålborg (194 149 hab.).

Le taux de fécondité était en 2004 parmi les plus élevés d’Europe : 1,8 enfant par femme. L’espérance de vie (75,6 ans pour les hommes et 80,2 ans pour les femmes) était en revanche moins favorable au Danemark que dans un bon nombre d’autres pays européens. Le taux de suicides a cependant tendance à baisser. En 2001, il représentait encore 1,3 p. 100 des causes de décès.
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